
Colloque pastoral sur le Salut

Un seul salut

Fiche Dogmatique n°2

Il s’agit de redéfinir l’objectivité du salut, dans un monde où l’annonce
chrétienne se transforme parfois en simple humanisme sympathique.  
Aucune annonce du salut ne portera si l’on ne peut pas dire clairement  
en quoi consiste le salut obtenu par le Christ, offert par Dieu.  
Quel est donc ce salut ?



Textes
Nous savons que par un seul homme, le péché 
est entré dans le monde, et que par le péché est 
venue la mort ; et ainsi, la mort est passée en 
tous les hommes, étant donné que tous ont pé-
ché. Ainsi donc, de même que le péché a établi 
son règne de mort, de même la grâce doit établir 
son règne en rendant juste pour la vie éternelle 
par Jésus Christ notre Seigneur. 

Rm 5,12.21

Bref, qu’il s’agisse de moi ou des autres, voilà ce 
que nous proclamons, voilà ce que vous croyez.
Nous proclamons que le Christ est ressusci-
té d’entre les morts ; alors, comment certains 
d’entre vous peuvent-ils affirmer qu’il n’y a pas de 
résurrection des morts ?
S’il n’y a pas de résurrection des morts, le Christ 
non plus n’est pas ressuscité. Et si le Christ n’est 
pas ressuscité, notre proclamation est sans conte-
nu, votre foi aussi est sans contenu ; et nous fai-
sons figure de faux témoins de Dieu, pour avoir 
affirmé, en témoignant au sujet de Dieu, qu’il a 
ressuscité le Christ, alors qu’il ne l’a pas ressuscité 
si vraiment les morts ne ressuscitent pas.
Car si les morts ne ressuscitent pas, le Christ non 
plus n’est pas ressuscité. Et si le Christ n’est pas 
ressuscité, votre foi est sans valeur, vous êtes en-
core sous l’emprise de vos péchés ; et donc, ceux 
qui se sont endormis dans le Christ sont perdus.
Si nous avons mis notre espoir dans le Christ 
pour cette vie seulement, nous sommes les plus 
à plaindre de tous les hommes. Mais non ! le 
Christ est ressuscité d’entre les morts, lui, premier 
ressuscité parmi ceux qui se sont endormis. Car, 
la mort étant venue par un homme, c’est par un 
homme aussi que vient la résurrection des morts. 
En effet, de même que tous les hommes meurent 
en Adam, de même c’est dans le Christ que tous 
recevront la vie. 

1 Co 15, 11-22

Questions
Quel est, principalement, l’objet de ce salut, qui fait la béatitude 
de tout homme et pour lequel tout homme est fait ?

Comment comprenez-vous : tout homme est fait pour Dieu ?

En quoi la mort et la résurrection du Christ réalisent-t-ils le salut 
de tout homme ?

Cette vie parfaite avec la Très Sainte Trinité, cette 
communion de vie et d’amour avec Elle, avec la 
Vierge Marie, les anges et tous les bienheureux 
est appelée « le ciel ». Le ciel est la fin ultime et la 
réalisation des aspirations les plus profondes de 
l’homme, l’état de bonheur suprême et définitif.
Vivre au ciel c’est « être avec le Christ » (cf. Jn 14, 
3 ; Ph 1, 23 ; 1 Th 4, 17). Les élus vivent « en Lui », 
mais ils y gardent, mieux, ils y trouvent leur vraie 
identité, leur propre nom (cf. Ap 2, 17) : « Car la 
vie c’est d’être avec le Christ : là où est le Christ, 
là est la vie, là est le royaume. » (S. Ambroise, Luc. 
10, 121: PL 15, 1834A).
Par sa mort et sa Résurrection Jésus-Christ nous a 
« ouvert » le ciel. La vie des bienheureux consiste 
dans la possession en plénitude des fruits de la 
rédemption opérée par le Christ qui associe à sa 
glorification céleste ceux qui ont cru en Lui et qui 
sont demeurés fidèles à sa volonté. Le ciel est la 
communauté bienheureuse de tous ceux qui sont 
parfaitement incorporés à Lui.
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